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I. INTRODUCTION. Entomologiste 'médical 0,R.S.T.O.M. 
-----u--- ----------- . . .  . .  

Les ac t iv i t é s ._des  personnels du Laboratoire d'Entomologie 
se sont  poursuivies daris l 'ensemble se lon  l e s  memes l i g n e s  de 
recherche qu'en 1965, avec cependant deux modi$ica$ions importan- 
t e s ,  Dans un souci  d'homogénéisation des prograinmes l e s  recherches 
sur les i n s e c t i c i d e s  e t  l e a  Problemes de contamination du milieu 
p a r  l e s  i n s e c t i c i d e s  sont @sormais tou te s  f a i t e s  p a r  l e  Labora- 
t o i r e  d'Entomologie, en cons6quence.G. Quélennec, Pharmacien- 
chimiste des Amnées responsable des recherches sur l e s  larvicides 
an%i-simulies, a Q&é t r g s f 6 r é  de l a  Section Onchocercose au 
Laboratoire dzEntumologie, A l a  s u i t e  de l a  bouffée de f i è v r e  jau- 
ne  du S6n6gallfO,M.S. nous a demand6 d ' i n t e n s i f i e r  nos recherche6 
sur l a  d i s t r i b u t i o n ,  l'abondance e t  l ' é co log ie  d*Ae. aegypt i  e t  
des vec teurs  de f i è v r e  jaune; c e t t e  demande coïncidant avec une 
recommandation de p lus i eu r s  représentants  des  Etats-membres f a i t e  
l o r s  de l a  Conférence technique nous avons organisé une p e t i t e  
équipe consacrée 8. ces problhmes. 

Le départ  simultané en congé de p lus i eu r s  des s p é c i a l i s t e s  
e t  techniciens du Laboratoire r i squant  de n u i r e  & l'exe'cut36n des 
recherches en cours l a  Direct ion Générale de lYO.R.S.T.O,M. a 
envoyé un Chargé de Recherches extrgmement expérimenté pour pren- 
d r e  en charge pendant t r o i s  mois l a  major i té  des recherches sur 
l e s  i n s e c t i c i d e s  

Pour am6liorer 1 e f f i c a c i t é  du Laboratoire d'Entomologie 
sans a c c r o î t r e  pour au tan t  l e s  charges de l*O.C.C.G,E. l a  Dir'ec- 
t i o n  G6néraJ.e de llO.R.S,T.O.M. a accepté de prendre 2, sa charge 
l e  logement de G. Qudlennec e t  l'abonnement & plus ieurs  nouvelles 
revues techniques dont l e  Laboratoire avait besoin. 

I 
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II, FONCTIONNEMENT. --- ---- 
2.1. PERSONNEL 

2.1.1. o . R , S ., I! ., O .M .- 
I Inspecteur  général de recherches. 
2 Pharmacians-chimistes Capitaines des  Arm6es, 

I Maître de recherches. 
2 Chargés de recherches. 
I k a r g é  de recherches stagiaire. 
4 Techniciens. 

d8t;achés à l ~ O , R , X , T . O , M .  ' 

En out re  durant l a  période des congés annuels lfO.R.S.T.O.M. a 
envoy6 un Maztre de recherches pour 3 m o i s  a f i n  d!assurer  1'8xécu- 
t i o n  des recherches en cours en matière d'insecticides, 

2. I . 2.. O. C. C. G..E, 

4 
6 
I 
I 
6 
3 
5 

39 

Agents techniques de santé.  
Inf i rmiers  spéc ia l i s t e s .  
Inf i rmier  ord ina i re ,  
Dactylographe ., 
Auxil ia i res  de l abora to i r e .  
Chefs d équipe. 
chauffeurs.  
manoeuvres. 
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2.2, LUCAUX. ---- 
--y--- 

2.2.1, AU CENTRE MURAZ. 

2 graqds bureaux. 
2 couloirs  aménagés en l a b o r a t o i r e s  
2 l abora to i r e s  d'enseignement e t  de t r a v a i l  

I bureau-laverie. 
3 p e t i t s  bureaux l abora to i r e s  
2 s a l l e s  d ' e s s a i s  pour l e s  i n sec t i c ides ,  

4 s a l l e s  d ' insectarium, to tdismt 60 m2 
d ivers  magasins . 

de rout ine ,  

t o t a l i s a n t  22 m 2  

2.2.2, SUR LE TERRAIN. 

I centre  d 'é tude des glossines  en dur2de 50 m2 

I centre  d 'étude des in sec t i c ides ,  en banco, de  
(fonds de subvention),  5 Nasso. 

6 maisons pièges de 2 pièces ,  e t  d 'un bgtiment 
de 3 pigces servant  de logement, magasin e t  labo- 
r a t o i r e ,  8. P a l a  (fonds de subvention). 

67 m 2  de b$timents métal l iques .démontables, r é p a r t i s  
en t re  l e s  s t a t i o n s  'de Nasso e t  de Tengréla, 

des t e n t e s  en mauvais é t a t ,  

Consistent essent ie l lement  en microscopes e t  loupes bino- 
c: .I--icuLafres your l e  t r a v a i l  au l abora to i r e  e t  s.ur l e  t e r r a i n ,  

en d f r i g é r a t e u r s  pour l a  conservation des matér ie ls  biolog2- 
ques e t  des in sec t i c ides  de féférence,  en cl imat iseurs  pour 
l e s  insectariums e t  l e s  sal les  d'expérimentations, e t  en 
véhicules  pour l e s  prospections e t  expérimentations sur l e  
t e r r a i n  . 
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III. EN, -- 

. .  
L'enseignement s'est fait au bénéfice des infirmiers et 

élèves infirmiers des Services Nationaux des Grandes Endémies 
des Etats-membres, tandis qu'un chercheur O.R.S.T.O.M. et un cher- 
cheur belge effectuaien& des stages de trois mois. L'ensemble des 
cadres du Laboratoire a participé 8. cet enseignement, soit sous 
forme de cours, soit sous forme de travail pratique au laboratoire 
et sur le terrain. 

L'enseignement à 1'Ecole Jamot a comport&~7 cours et 
40 séances de travaux pratiques pour les élèves de première année, 
et près  de 9 mois de stage pour les externes libres de seconde 
année. L'encadrement simultané de deux groupes de stagiaires compor- 
tant chacun en moyenne 17 élèves par série est extrêmement diffi- 
cile 8. réaliser dans des conditions satisfaisantes sans perturber 
complètement de travail du Laboratoire, faute de personnel, Une 
partSe des documents servant 8. l'enseignement sont en cours de 
révision, mais il s'agit 18. d'un travail de longue haleine. 

Quatre stagiaires, deux Nigériens, un Dahoméen et un Séné- 
galais, ont suivi l'.enseignement de la spécialité Entomologie médi- 
cale et Parasitologie. Ce stage de spécialisation s'est effectué 
dans d'assez bonnes conditions, chaque stagiaire ayant pu prendre 
part 8. toutes les activités du laboratoire et participé à plusieurs 
missions sur le terrain. 

. *  

Les deux stagiaires belge et fraiçais étaient des vétéri- 
se spécialisant en entomologie médicale. Le premier, naires 

affecté 8. l'Université Lovanium de Kinshasa, a surtout travaillé 
sur les glossines. Le second, destiné 8. lldquipe O.R.S.T.O.M. de 
l'Institut Pasteur de Dakar, a participé 8. toutes les activités 
du laboratoire tout en s'intéressant plus particulièrement aux 
vecteurs potentiels d'arboviroses. 

h 
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Conformément au programe quadriennal les personnels du 
Laboratoire ont pnrtngé leur temps entre les programmes suiv,znts : - paludismes et lutte antipaludique, - filarioses et notamment celle 8. W.-bmcrofti, - biologie des glossines et lutte contre les glossines, - résistance aux insecticides, 

- Qcologie et distribution des moustiques africains, en particu- 
.. lier &des aempti, - évaluation des larvicides anti-simulies, - documentation scientifique; - relations avec des organisations internationales. 

4. I TMTLSMISSION DU SALUDIS!KE-EC-&U~T~ A.NTIPA&UDIQUE 

Les recherches portent d'une part sur  les vecteurs, d'autre 
part sur leur contrôle chimique. Elles sont dirigées p a r  J. Coe, 
Pharmacien-chimiste Capitaine des Ardes détaché 'a llO.R.S.T.O.M.. 

Les études sur les vecteurs concernent essentiellement la 
distribution et l'écologie des différentes espèces constituant le 
complexe A. gambiae en Afrique occidentale. Les Btudes sur les insec- 
ticides sont centrges sur  l'évaluation, en coopération avec l'OMS, 
d'un certain nombre de nouveaux composés chaque année. Le Centre 
Muraz est le seul endroit d'Afrique occidentale et 6quatorial.e o h  
soient effectuées de telles recherches. 

Une souche de A. gambiae "A" de référence est naintenue 
au Laboratoire et sert 8. l'identification par croisement des lignées 
ou groupes de lignées récoltées sur le terrain. Lorsque le nombre 
de lignées 8. étudier dépasse les possibilités des insectariums, les 
lignées excédentaires sont adressées au Ross Institute de Londres 
(G..Davidson). L'identification des membres du complexe A. gcvnbiae 
a été faite dans les régions de Thiès,Sénégal, de Niamey,Niger, 
d'Abomey,Dahomey, de Tougan,Haute-Volta, et dans la zone de l'Office 
du Niger, au Mali. Des études sont entreprises en outre mensuelle- 
ment dans la région de Bobo-Dioulasso sur le degré d'allochronie 
existant entre les espèces et "Brl dans la nature, et sur les 
possibilités d' échange de matériel génétique entre ces deux espèces 
au laboratoire. L'étude biométrique de divers caractères morpho- 
logiques employés avec succès dans d'autres parties d'Afrique 
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pour séparer  l ' e spèce  f'A'l 
l ' i n s t a n t  d 'envisager  avec optimisme l e u r  emploi en Afrique occi- 
denta le  pour remplacer l a  méthode sûre  mais l e n t e  des croisements 
e t  de l ' é t u d e  d e / f e r t i l i t é  des mâles de l a  génération F 1. 

de l ' e s p è c e  lrB" ne permet pas  pour 

la 
L'évaluat ion de cinq nouveaux pes t i c ides ,  t r o i s  carbamates 

(OMS 227, OMS 1028, OMS I029) e t  d e u  organophosphorés (OP'IX 712 & 
OMS 97I), a k té  f a i t e  vis-à-vis des adu l t e s  d'anophèlzs dans l e s  
maisons-pièges cons t ru i t e s  selon l e  type d ' a r ch i t ec tu re  Bobo, avec 
murs de boue sèchée e t  t o i t  p l a t .  Chaque composé f u t  appliqué 8. 
2 grammes de matière a c t i v e  au mètre car ré ,  au début de l a  saison 
des p lu i e s .  Les composés OMS I028 & OMS LO29 n 'on t  présenté,  dans 
ces conditions,  qu'une rémanence i n f é r i e u r e  8. u n  mois .  Les t r o i s  
a u t r e s  composés ont donné de meil leurs  r é s u l t a t s  e t  furen t  appliqués 
une seconde f o i s  au mil ieu de la sa ison  des p lu i e s .  E?? s e  basant 
d'une paat  s u r  l a  mor t a l i t é  globale des anophèles en t ran t  na tu re l -  
lement dans l e s  maisons t r a i t é e s ,  d ' z u t r e  p a r t  s u r  l e s  résultats 
des t e s t s  biologiques de rémanence, J. Coz a montré, que dans l e s  
conditions l o c a l e s ,  l a  rémanence du composé OMS 712 é t a i t  médiocre 
t a n d i s  que l e  composé OMS 227 r e s t a i t  e f f i cace  2 8, 3 m o i s  e t  
l'OMS 971 3 , à  4 m o i s .  

L ' e f f i c a c i t é  des t ra i tements  i n sec t i c ides  domic i l ia i res  
dépend étroitement du comportement des moustiques adul tes .  Différen- 
t e s  méthodes o n t  é t é  suggérées pour é tud ie r  ce comportement dans 
des conditions expérimentales reproduct ibles .  Dcms l e  cadre de s e s  
recherches s u r  l e s  i n sec t i c ides  J. Coz, a s s i s t é  de J. Mouchet, a 
employé les b o î t e s  'a contact f a c u l t a t i f  du IfPan American Sani ta ry  
Bureau" Dour mettre en contact A-. gambiae rrAfl e t  A,  funestus 
avec des aépÔts de d i e ld r ine ,  d'HCH e t  de DDT? ce de rn ie r  composé 
a f a i t  l ' o b j e t  d'une Qtude d é t a i l l é e  aux dosages de 0,07 - 0,13 
0,25 - 0,5 - I e t  2 grCammes par  mètre car ré .  

Ces différGntes . recherches sont  8. long terme e t  se ront  
continuées en 1967. Une des améliorations prévues s e r a  cons t i tuée  
par  l ' ad jonc t ion  aux maisons expérimentales de type Bobo, de 
maisons de type Bambara avec t o i t  coiiique de chaume, l e  comporte- 
ment des in sec t i c ides  é t an t  t r k s  d i f f é r e n t  s u r  l e s  parois  de boue 
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4.2. RECHERCHES SUR LES FILARIOSES ET EN PAR.?.ICULIER CELLE 
DE BANCROFTI, 

Ces recherches portent sur  les filarioses transmises 
par des moustiques 8. l'homme et aux animaux et visent à déterminer 
l'épidémiologie de ces maladies et ?i améliorer les méthodes de pré- 
vention et de contrôle de leur trammission. La filariose de Ban- 
croft a actuellement une répartition par taches en Afrique occ5den- 
tale 06, selon les zones et les villages e l l e  affecte de O 2 GO$ de 
la population. La mobilité des populations africaines, les progrm- 
mes de développement de l'agriculture et l'urbanisation rapide et 
incontrôlée font de cette maladie une grave menace pour l'avenir. 
Les filarioses animales sont très fréquentes si l'on en juge par 
l'infection des vecteurs et peuvent être importantes 8. LUI double 
titre, par leur pathoghn2cité directe pour les animaux hôtes, dont 
le bétail, et par les impasses parasitaires produites; chez &'homme. 
Beaucoup des vecteurs connus piquant 8. la fois les animaux réser- 
voirs et l'homme. Les principales recherches sont actuellement con- 
centrées sur Wuchereria bancrof ti et sur une Setaria des bovidés. 
Elles sont dirigées par MM. J. Brengues et R. Subra, le prenier 
s'occupant plus particulièrement des aspects ruraux et le second des 
problèmes urbains. 

Ces recherches supposent la coop6ration des Laboratoires 
de Parasitologie !, de Biologie-Zoonoses et de Chimie-Immunologie du 
Centre Muraz. Dans certains cas les personnels du laboratoire ont 
été amenés à éxécuter eux mêmes les enquêtes parasitologiques sur 
le terrain. L'identification des filaires est faite en coopération 
avec le Museum d'Histoire Naturelle de Paris (A. Chabaud) et avec 
1'Ecole de Médecine tropicale et d'Ilygi6ne de Londres ( G .  Nelson). 

Les recherches dans les zones rurales comcortent l'identi- 
fication des vecteurs et l'ktude de la dynamique de la transmission 
dans un certain nombre de localités présentant différents niveaux 
drendémicité des filarioses Qtudiées afiii de déterminer quels sont 
les facteurs limitant la trmsmission dans les différentes zones 
Bcologigues, Ces études sur le terrain sont complètées par des re- 
cherches au laljoratoire sur: la périodicité des microfilaires et la 
réceptivité des vecteurs. Sont ésalement ktudiées les relations 
entre la densité des microfilaires chez l'hôte, la survie et. 
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l e  taux d ' i n f e c t i o n  des vecteurs .  Bnfin l e s  recherches portent  sur 
l ' a c t i o n  des médicaments mic ro f i l a r i c ides  s u r  l a  transmission. 
Des r é s u l t a t s  expldtqbles apparaissent  d é j à ,  e t  l a  s i t u a t i o n  d e v r a f i  
ê t r e  bien connue d ' i c i  3 h, 4 ans 6ans l a  zone des savcanes sèches e-t 
humides. L'étude des zones sahéliennes,  f o r e s t i è r e s  e t  l i t t o r a l e s  
s e  poursuivra pendant une durée q u ' i l  e s t  encore impossible de dé te r -  
miner, Ces recherches sont étroitement l i é e s  8. c e l l e s  s u r  l ' ép idé -  
miologie du paludisme, car  en zones rurales l e s  vecteurs  de l a  f i la-  
r i o s e  de Bancroft semblent ê t r e  l e s  mêmes que ceux des paludi- ,,mes 
humains. 

Les recherches dans l e s  zones urbaines sont su r tou t  cen t rées  
s u r ' l ' k c o l o g i e ,  l a  dynamique des populations,  l ' é t u d e  du pouvoir 
vecteur  des d i f f é r e n t e s  formes du complexe Culex p. fatigram exis- 
tant en Afrique occidentale e t  séparées l e s  unes des au t r e s  par  des 
phénomènes d ' incompat ib i l i t é  cytoplasmique. Les recherches sur le 
population de u fatazz de l a  zone de Bobo-Dioulasso sont t r è s  
avancées, e t  donneront l i e u  k des appl ica t ions  pra t iques  courant 
1967, Les recherches de  base sur l ' é c o l o g i e  e t  l e  pouvoir vecteur 
de c e t t e  espèce en fonct ion des zones climatiques e t  des groupes 
cytoplasmiques nécess i te ront  encore p lus ieurs  années de t r a v a i l .  
Une p a r t i e  des études devront ê t r e  f a i t e s  en Franceudans l e s  labora- 
t o i r e s  des Services Sc ien t i f iques  Centraux de l'O.B.S.T.O.M., SOUS 
l a  d i r e c t i o n  s c i e n t i f i q u e  de R. Subra e t  de J. Mouchet. Ce trav2,i l  
comporterait l a  comparaison des souches ouest-afr icaines  avec des 
souches cen t r a f r i ca ines  e t  es t -a f r ica ines ,  a i n s i  qu'avec des SOU- 
chgs de références porteuses de gènes marqueurs actuellement conser- 
vées pour l e  compte de l'O.M.X, par l ' I n s t i t u t  de Génétique de 
Mainz (H. Laven) 

4.5. -- BIOLOGIE DES G L O S ~ I ~ ~ E ~ L ~ ~ ~ ~ ~ ~ O ~ E ~ S  GLOSSINES 

Les recherches s u r  la bio logie  des g loss ines  e t  l e s  
p o s s i b i l i t é s  de contrôle  de css  vecteurs  de trypanosomiases sont 
d i r i g é e s  par  A. Chal l ier .  Les études pr inc ipa les  por ten t  sur l e  vec- 
t e u r  majeur de l a  maladie du sommeil humaine, ggssina p. gambi,,en- 

actuellement l a  seu le  t r a v a i l l a n t  sur l e s  glossines  en Afrique 
occidentale francophone; s e s  moyens d ' ac t ion  sont i n s u f f i s a n t s  pa r  
rapport  aux besoins 8. s a t i s f a i r e  e t  ne permettent pas d ' é t u d i e r  
sérieusement l e s  vecteurs  de trgpcmosoniases aniraales. 

dans l a  zone des savanes. L ' é p i p e  d i r igée  pa r  A. Chal l ie r  e'st 
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Les études s u r  la dynLmique des populations de G.p.gczbien- 
1-1- sis dans l ' o u e s t  de la Haute-Volta sont t r è s  avancées bien q u ' e l l e s  
so i en t  handicapées gar  l e s  d i f f i c u l t é s  rencontrées dans l ' é l evage  
des g loss ines .  L'étude de l a  d ispers ion  e t  des l i e u x  de repos des 
populations n a t u r e l l e s  e s t  commencée inais  nécess i t e r a  encore au 
moins une année de recherches e t  dépendra en p a r t i e  de llczméliora- 
t i o n  des techniques d élevage. 

L 

Y 

f 

Une campgne de l u t t e  supervisée par A. Chal l ie r  e s t  en 
cours dans la région de Bamako-Hati, Mali. Les expérimentations au 
l a b o r a t o i r e  e t  s u r  l e  t e r r a i n  de nouveaux pes t i c ides  e t  formulations 
ont é t é  suspendues f a u t e  de personnel s p é c i a l i s é  e t  en attendLant 
l ' amé l io ra t ion  de lléquipement des t iné  au microdosage des i n s e c t i -  
cides. Mais e l l e s  doivent reprend-re en 1967. 

4.4 e RESISTPATJCE AQX INSECTICIDES ,-- Y---- . 
Les recherches s u r  l a  r é s i s t ance  aux i n sec t i c ides  d i r i -  

i d e s  par  J. Hamon ont por té  principalement s u r  l e  moustique urba in  
cosmotropical C.p. -I_ f a t a a n s  e t  sur l e  vecteur  de f i è v r e  jaune ?. Ae. ..-e 

~=T-J-&: Les études ont e f fec tuées  en é t r o i t e  coopération avec 
l e  Service du Contrôle des Vecteurs de 1'0.N.S. 8. Genève e t  avec 
J. Mouchet, des Services Sc ien t i f iques  Centraux de lfO,R.S.T.O.1VI., 
pendant la mission de ce de rn ie r  8. Bobo-Dioulasso. Une p a r t i e  des 
souches d'Ae.aegypti r e c u e i l l i e s  en Afrique occidentale son% en 
out re  adressées 8. J. Mouchet 8. Bondy pour étude complémentaire. 

Des souches d.e C.p. fatigags sens ib l e s  e t  ré-sistgji tes 8. l a  
d i e l d r i n e  ont é-té i s o l e e s  par  sib.s?lection 8. par t i r  de l a  p o p l a -  
t i o n  de C . p .  fatigans de Bobo-Dioulasso, e t ' l e  t y p e . d e  transmission 
du carac tè re  de r é s i s t ance  a é t 6  é tudié  par croisement de ces sou- 
ches. Les ca rac t é r i s t i ques  des d i f f é r e n t s  génotypes suscept ib les  
de s e  rencontrer  dans la nature  ont é t é  déterminées expérimentale- 
ment. Les données a i n s i  r e c u e i l l i e s  ont é t é  appliquées 8. la popula- 
t i o n  n a t u r e l l e  pour é t a b l i r  la fréquence de ces. génotypes e t  la 
dynamique du gène de r é s i s t ance  dans l a  nature .  Le phénomène de 
r é s i s t ance  a semblé alors, $ t r e  plus complexe dans l a  na ture  qu'au 
laboratoihe.  

,- 
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Le s r e c t r e  de s e n s i b i l i t é  aux i n sec t i c ides  des populations 
de C.p. fa t i f fans  a é t é  é t a b l i  avec II insec t i c ides  d i f f é r e n t s  pour 
l e s  régions de Lom6,Togo - Nimey,Niger - Ouagadougou e t  Sobo-Diou- 
lasso,Haute-Volta - Bamako,Mali - Nouakchott,PTauritanie - Dakar, 
Sénégal - Bouaké Sassandra e t  Abidjm,CÔte d ' I v o i r e .  Cette étude va 
permettre de conse i l l e r  utileinent l e s  se rv ices  d'hygiène urbains  
i n t é r e s s é s  e t  se rv i ront  de point de départ  aux recherches de  base 
u l t é r i e u r e  sur l a  résistcance aux i n sec t i c ides .  

4.5. ECOLOGIE DES MOUSTIQUES AFRICAINS. 

Les recherches générales sur l ' é c o l o g i e  e t  l a  biogéogra- 
phie  des moustiques a f r i c a i n s  d i r i g é e s  par J. Hamon, ont k t 6  t r è s  
r édu i t e s  pendant l e s  t r o i s  premiers t r imes t r e s  de 1966, f a x t e  de 
moyens. Les pr inc ipa les  données r e c u e i l l i e s  ont é t 6  des sous produi t s  
des recherches en t r ep r i se s  sur d ' a u t r e s  s u j e t s  (3.1.1. & 3.1.2). 
Depuis Octobre 1966. G. Pichon d i r i g e  une enquête sur l a  d i s t r i b u -  
t i o n  e t  l a  fréquence des vecteurs  p o t e n t i e l s  de f i è v r e  jaune en 
s ' a t t achan t  plus par t icul ièrement  8. l ' é t u d e  des f ac t eu r s  de stocka- 
ge de l ' e a u  favor i san t  l a  mul t ip l ica t ion  d*Aëdes ?egy-&i. Ce s u j e t  
de recherche e s t  une conséquence de la grave épidemie E r a l e  de f i è -  
v re  jaune observée au Sénégal fin 1965, 

des savanes e t  sui- une f a i b l e  p a r t i e  des zones sahéliennes. Les pros- 
pections effectuées  à ce jour  couvrent le Sud-est du Mali e t  l 'Oues t  
de l a  Haute-Volta, Ces études qui dureront encore, au moins 18 mois ,  
permettront d ' o b t e n i r  en out re  des informations précieuses s u r  l'éCo- 
l o g i e  des moustiques appartenant au sous-genre gtegomyia e t  sur l a  
r é s i s t ance  d'&e. a e m p t i  aux i n sec t i c ides .  Dans l a  mesure du p o s s i -  
b l e  l e s  prospections sur l e  t e r r a i n  servent  également 8. r e c u e i l l i r  
du ma té r i e l  biologique des t iné  a%programm%4.1. e t  4.2. 

Un accroissement de ce type de recherches p a r a i t  souhai table  
en l i a i s o n  avec l e s  chercheurs basés 8. l ' I n s t i t u t  Pasteur de Dakar, 
mais il ne pourra s e  f a i r e  que dans l a  mesure 05 l e s  a u t r e s  program- 
mes de recherche l i bé re ron t  du personnel. 

.--* 

Les ktudes de G ,  Pichon por ten t  exclusivement sur la zone 

4.6.  EVALUATION DES LRRVICLDZS ANTI-SIMULIES. .---i - 
L'étude des f ac t eu r s  l i m i t a n t  l ' e f f i c a c i t é  du DDT 

déversé dans l e s  cours d 'eau  const i tuant  les g î t e s  l a r v a i r e s  de 
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S .  damosum e t  l 'évaljuation de nouveaux l a r v i c i d e s  a &té-ieffectuée 
par  G. Quélennec dans l a  l i m i t e  oÙ s e s  études s u r  l e s  barrages l e  l u i  
permettaient.  Une des d i f f i c u l t é s  rencontrées c o n s i s t a i t  dans l e  dosa- 
ge de t r è s  minimes quant i tés  d ' i n sec t i c ides .  L'achat d'un chromatogra- 
phe 8. gaz su r  fonds de subvention O.M.S. va permettre d ' e f f ec tue r  ces  
dosages e t  d 'entreprendre d-es recherches sur la c,ontaminaison du 
mil ieu par l e s  i n s e c t i c i d e s  chlorés e t  phosphorés. La mise au poin t  
des méthodes s e r a  évide-ment assez l e n t e  e t  l e  rendement maxi" ne 
peut ê t r e  espéré avant l a  saison sèche 1966-1967. 

4.7 . DOCUMENTATION SCIENTIFIQUE. 

Tous l e s  chercheurs du l abora to i r e ,  dans l e  cadre de 
l e u r s  programmes de recherche, fon t  =annuellement un c e r t a i n  nombre 
d 'apa lyses  bibliographiques.  Ces analyses. sont actuellement t ou te s  
f i chées  dans un f i c h i e r  cen t ra l .  Les plus in t é re s san te s  de ces ma- 
l y s e s  sont ronéotypées e t  largement d i f fusées  8. tous l e s  entomologis- 
t e s  médicaux ainsi qu'8. ce r t a ins  a u t r e s  s p é c i a l i s t e s ;  l a  d-if2usion 
e s t  f a i t e  p a r  l e  Service de Documentation de 1'0,C.C.G.E. 

Des f i c h i e r s  ont é-té B&L'oment d t a b l i s  en I966 concernant: . 
l a  co l l ec t ion  de t i r é s  8. p a r t  du Laboratoire d'Entomologie, ices loca- ' 

l i t& prospectées en Afrique occidentale par  l e s  entomologistes mé- 
dicaux, l e s  6changes de t i r é s  & p a r t  avec  les spécialist.es. &%ran- 
gers .  I1 s 'agi t  18. d'un t r a v a i l  de longue ha le ine  car  l e  ]=langue de 
moyens permet actuellement, seulement de f i c h e r  l e s  informations 
r e c u e i l l i e s  en 1966; alors q u ' i l  r e s t e  une quinzaine d'années d 'a rch i& 
ves à exp lo i t e r .  I1 e s t  prévu de développer considérablement c e t t e  
a c t i v i t d  en 1967 s i  l e s  moyens matér ie l s  le permettent. 

4.8. __I. RELATIOE? AV3G $)RGA-rJISATIONS INTERNATIONKLES 

J. Hamon e s t  i n s c r i t  au tab leau  d 'exper t s  des 
in sec t i c ides  de l'O.M.S. e t  a p a r t i c i p é  8. l a  réunion ,annuelle des - 
Directeurs  d ' I n s t i t u t s  coo@rant avec l'O.M.S. pour l ' éva lua t ion  des 
nouveaux pes t i c ides  gui  s ' e s t  tenue 8. Genève. 

. 
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A. Chal l ie r  i-?. p a r t i c i p é  comme consultant O.M.S. aux travaux 

du séminaire I n t e r a f r i c a i n  consacré 8. l ' é t u d e  des glossines e t  des, 
trypanosomes organisé pa r  l'O.M.S. 2 NaXrobi. I1 a ensui te  p a r t i c i -  
pé, e s  q u a l i t é ,  à l a  réunion du Bureau Permanent I n t e r a f r i c a i n s  des 
Trypanosomiases e t  des Tsé-tsés organisé par l a  C.C.T.B. 5- Nafrobi 
e t  f u t  é lu  membre du B.P.I.T.T. 

P lus ieurs  des p r o g r m e s  de recherche que nous avons entre- 
p r i s  i n t é re s sen t  l e s  Services des V i r u s ,  des Phladies  P a r a s i t a i r e s  
e t  du Contrôle des Vecteurs de l'O.M.S.. 

Le programe de t r a v a i l  pour I967 s u i v r a  sensiblement l e s  
mêmes l i g n e s  que c e l u i  de 1966. Le nouvel aménagement du l abora to i r e ,  
accepté par l e  Conseil d'Administration, permettra de mieux disposer  
l e s  bureaux e t  l e s  l abora to i r e s .  Les voeux du Conseil d'Administra- 
t i o n  concernant 1' extension des recherches en matière d ' i n sec t i c ides  
e t  de contrôle  des vec teurs  comenceront 8. ê t r e  s u i v i s  d ' e f f e t s  par  
s u i t e  d'une a ide  accrue de 1'O.R.S.T.O.M. en personnel e t  en maté- 
r i e l .  Nous espQrons également t r a n s f è r e r  en f i n  d'année l a  s t a t i o n  
d 'évaluat ion des in sec t i c ides  avec l e s  maisons-pièges dans un  v i l l a -  
ge mieux s i t u é  que Pala e t  implanter dans l a  nouvelle s t a t i o n ,  avec 
l ' a i d e  de l'O.M.S. e t  de l'O.R.S.T.O.M,, un minimum d ' i n s t a l l a t i o n s  
de l a b o r a t o i r e  e t  s a n i t a i r e s  en dur. 

Le programme de t r a v a i l  pour l e s  années suivantes  dépendra 
essent ie l lement  des déc is ions  budgétaires que prendra l e  Conseil 
d 'Administration en Mars puis  en Novembre I967 concernLut l e s  inves- 
t issements e t  c r é d i t s  de fonctionnement nécessa i res  aux développe- 
ment de nos a c t i v i t é s  sur l e  contrôle  des vecteurs .  Des proposi- 
t i o n s  p réc i se s  ont é t é  f a i t e s  en ce sms en Novembre 1966. . 

V I .  PUBLICATIONS ET RAI??)iFT-S . 
6. I . PUBLICATIONS. 

Brengues (J.) 6c Sales  (S.), 1966.- Etude de l a  s t a b i l i t é  des 
papiers  imprégnés de so lu t ions  hui leuses  d'OMS 33 (carbamate) e t  
d'OMS 43 (organophosphoré). S e n s i b i l i t é  à l'OMS 33 e t  8. l'OMS 43 de 
femelles de d i f f é ren te s  espèces de - Culicidae a f r i c a i n s  . 
sér.Ent.méd., 4, ( 7 ) .  

Cah..ORSTOM, 
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Chal l ie r  ( A . ) ,  1965.- Amélioration de la méthode de détermi- 

na t ion  de l ' â g e  physiologique des a o s s i n e s .  Etuc%es f a i t e s  sur 
G l o s s i n a  p a l p a l i s  gambiensis Vanderplank, 1949, .Bull.Soc.Patb, 
exot., 58, 250-259. 

"_ OMS 43 e t  OMS 658. Cah,ORSTOM, s&.Ent.méd.,.4, ( 7 ) ,  

8c Subra (R. ), .1966.- Etudes entomologiques s u r  la t r ans -  
mission du pahaisme hwnain dans une zone de f o r ê t  dense humide; 
l a  . région.de Sassandra, République de, Cate d ' I v o i r e ,  CkC2&RST0M, ' 

sér.Ent;mk&,..;-.-q, ( 7 ) ,  ',I3-42. 
Brengues (J.) e t  Hamon (J,), 1965.- Description de 1; l a r v e  

e t  .d.e la nymphe d'Aëdes (Aediiiorphus) nyounae Hanon & Adam, 1958. 
B u l l .  So c. Path. exo t , 28,, 92-10 I 

Coz (J,), Hamon ( J , )  RZ Mouchet '(J.), 1965.- Importance 
pra t ique  de .  l a  r é s i s t a n c e  aux- in sec t i c ides  chez l e s  anoph&les . 

-. . 

Coz (J..), Venard (I?.), Attiou ( B . )  8c Somda ( D . ) ,  1966.- 
L Etude de  la rémanence d e  deux nouveaux pr'oduits i n sec t i c ides ,  

- Coz (J.), H z I I ~ ~ % ~ , " ) ,  Sales (S.); Eyraud ( M , ) ,  Brengues(J,) 

..' 

:j 

"/ 

- .. 

- 
Cah.ORSTOM, s6r.Ent .méd., (2-A) , 127-135 . . . .  

Chauvet Coz .(J.,)'& 'Grenier (I?,), 1965.- Relat ions 

Hamon ( J . )  & Brengues (J .) ,  1965.- Observations ,bur l e s '  

en t r e  l ' $ g e  physiologique e t  l e  comportement dgs.moustiques. - CaJYORSTOM, sér.Ent .méd,, , (3-4), 103-109 . 
.. Aedes (Aedimorphus) d'Afrique avec desc r ip t ion  de deux nouvel les  
.espèces: Ae . lo t t e i  n , sp .  e t  Ae.dial loi  n.sp. &L.Soc.Path.exot., 

- -- . '. Hamon- (J:), Ivlaffi Grenier (I?.), Ouédraogo (C.S,): . 

ljlique Islamique de IYauritaiiie (Diptera,  Culicidae)!. 2 k m e -  p a r t i e ,  . . _.-- . . . 
--c Ann. Soc. ent  .France (N, S. 

Hamon (J,), Sales  ( S . ) ,  Coz (J.), Adam JePi)., Holstein(M.), 
-Riskenbach (A..),..Brengues. (J.)$ Eyraud t M . )  &; Subra(R.), 
1966.- Contribution 8. 1 '6 tude  de la r é p a r t i t i o n  des .mo- - "  

phèles en Afrique occ ider ta le .  cah.ORSro_. ?. $, ( 6 )  
13-70 

l a t i o n s  de Simulium damnoswn Theobald, I903 (Diptera: Simuliidae) 
en zone de kites .non permanents, I. Observations s u r  l e s  varia- 
t i o n s  de 'quelques carac tè res  u t i l i s é s  dans l ' e s t ima t ion  de 1 '8ge  
physi-ologique .. Ru31 , Soc .Pat.h... exot . , 58, 938-950, 

.-nouvelle espèce d -u.. Orthosodomsa ._I_ -.. (Diptera,, Culicidae.) -cqrturée au 
Cameroun: 0.nkolbissonensis n.sp: &Il.Soc.Path,exoC., 22, 1112- 
1117. 

t i que  des moustiques (Culicidés  s,str.). Cah.ORSTOM, s6r.En-t. 

* _  58, 101-108. 

& D j i m d  ( D . ) ,  1966.- Notes s u r  l e s  moustiqueS.de l a  -Répu- 
. . ..- . I . .. 2, 371-383 e 

- Ovazza :{M.), Coz (J.) & Ovazza CL;), 1965;- Etude *des.pspu- 

. .  

R i c k e n b a c r v m &  Hanon (J1), 1965.- Description d'une 

Stone ( A . )  ¿k Hamon (J.), 1965.- Remarques s u r  l a  systéma- 

-1 méd., - (3-41, 3-9. 
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602. RAPPORTS. 

Brengues (J.), Subra (R.) & Xales ( S . ) ,  1966.- Etude de l a  
transmission de Wuchereria banc ro f t i  Cobbold dans un. foyer  de savane Ø 

nord-guinéenne . C .R. 6e Conf. t echn. O . C . C. G. E. , 2, 489-502, ronéoty- 
pé, Centre Muraz, Bobo-Dioulasso. 

mission de l a  f i l a r i o s e  de Bancroft en Afrique occidentale.  Etude 
d'un foyer  de savane nord-guinéenne. 
néotyp4, Genève. 

de de l a  b io logie  e t  de 1 '6cologie  des g loss ines  de l 'Af r ique  occi* 
dentale .  Org.mond.Santé.Try~~~@/66.8, ronéotypé, Genève, 41 pp. 

Brengues (J.)7 Subra ( R . )  & Mouchet (J.), 1966.- La trms- 

WHO/Fil.Exp.Comm./W.P., ro -  

Chal l ie r  ( A .  ), 1966.- Progrès r é a l i s é s  r é c e m e n t  dLws l ' é t u -  

Chal l ie r  ( A . ) ,  1966.- Observations sur la bio logie  de - Glos- 
s i n a  palpalis gambiensis Vanderplank I949 h l ' a i d e  de c r i t è r e s  mor- 
phologiques e t  anatomiques. 2/Ent/C.M0/66, 2 1  pp. t .  ronéotypé, Cen- 
t r e  Muraz, Bobo-Dioulasso. 

Chal l ie r  ( A . ) ,  1966.- Campagne de l u t t e  contre a s s i n a  pal- 
%&is gambiensis TTanderplavlk dans l a  région de Bamako-Kati ( N a l i )  s 
geme enquête, du I 4  au 30 Novembre 1966. ." 391/Ent/C;M,LG$, ronéoty- 
pé, Centre Muraz, Bobo-Dioulasso, 7 pp. 

d'un t i s s u  imprégné de Baygon, OMS 3 3 .  C.R.6e Conf.techn.O.C.C.G.E., 
- 2, 451-455, ronéotypé, Centre Muraz, Bobo-Dioulasso. 

C.R. 6e. Conf Aechn.0. C.C.G.E., 2, 457-459, ronéotypé, Centre Nuraz, 
Bobo-Dioulasso. 

jaune en Afrique occidentale.  C.R.6e.Conf ,techn.O.C.C.G.E., %, 
265-270, ronéotypé, Centre Muraz, Bobo-Dioulasso. 

t i e l s  de f i è v r e  jaune en Afrique occidentale.  COR.6e.Conf.~echn. 
O.C.C.G.E., i, 282.2 8. 282,9, ronéotypé, Ccntre Muraz, Bobo-Diou- 
lasso. 

Hamon (J.), Sales (S.), Subra (R.) & Coz (J.), 1966.- Don- 
nées réTentes sur l a  r é s i s t ance  des moustiques aux in sec t i c ides  en 

Coz (J.) & Venard (P.), 1966.- Expérimentation en Hsute-Volta 

Coz (J,), 1966.- Considérations s u r  l ' emplo i  d ' i n sec t i c ides .  

Hamon (J.) &. Brès (P.)? 1966.- La  transmission de la f i è v r e  

Hamon (Je), 1966.- Cartes de r é p a r t i t i o n  des  vecteurs  poten- 

Afrique occidentale.  Q&e.Oonf.techn.O.~C.C.G;E., 2, 462-4-64, 
ronéotypé, Centre Muraz, Bobo-Dioulasso. 

-I . 
Hamon (J.), 1966.- Note d ' in t roduct ion  concernant l a  f i l a r i o -  

s e  de B-ancroft. 
pé, Centre Pluraz, Bobo-Dioulasso. 

C.Ro6e.Conf.techn.0.C.C.G.E., ' .il..._&..,.-. -. u 2, '487-488, ronéaty- 



- I 3  - 

Quélennec ( G . ) ,  Philippon (B.)", Cordelier (R.) & Simonko- 
v ich  ( E . ) ,  1966,- Essais d ' a c t i v i t é  d'une poudre i n s e c t i c i -  

de B base d'alpha.naphty1-N-methylcarbamate contre  l e s  l a r v e s  de 
simu-lies a f r i c a i n e s  dans l a  r i v i è r e  Yanaon en Haute-Volta. Ronéoty- 
pé, Centre Muraz, Sobo-Dioulasso. 

Quélennec ( G . ) ,  Ovazza (ïX.),& Sinonkovich (E.)# 1966.- 
Recherche d 'un type de déversoir  de barrage défavorable B l ' inzplmta-  
t i o n  'de Simulium damnosuq (Diptera Simuliidae) . 
Centre Nuraz, Bobo-Dioulasso. 

Da,ctylographié, 

Quélennec ( G . ) ,  1966,-  Campagne a n t i l a r v a i r e  dans l e  foyer  

Subra (R.)9. Noyer (Ph.), D i a l l o  ( B , )  & Ouédraogo (A.),I966.- 

de la Bougouri-ba. P lan  de campagne. Ronéotypé, Centre "Iraz,  
Bobo-Dioulasso, 

Enquête sur l a  fréquence de l a  f i l a r i o s e  de Bancroft dans l a  v a l l é e  
du Sourou. JS/Ent/C.M.&6, I 2  pp, ronéotypé, C*entre Nuraa:, Bobo- 
Dioulass o. 

Wiedemarm en Afrique de l 'Oues t  e t  son r ô l e  éventuel dana la ty&s- 
mission de l a  f i l a r i o s e  de Bancroft. 
ronéotypé, Genkve. 

Subra (R.) & IvIouchet (J , ) ,  1966.- slhipiens-fmans 

l d H O / ~ - E & ~ m . m ~ P . ,  

3 

- l\lrzrs.: Banadi Attiou, régions de Po e t  de Léo, .Haute-Volta 
(complexe f i .  ggig$x&tg) 

f i l a r i o s e  de Bcancroft dans l a  v a l l é e  du Xourou - enqu8te 
conjointe avec l a  Section Parasitologie')'.. . 

C.p.fatigcms e t  A-!--:zambiae, e t  r é s i s t ance  . . aqx i n s e c t i c i -  
d e s ) .  

- Mars: R. Subra, région de Tougan, Haute-Volta (foJler ruxal de 

8 -  . .  

- . M a i  : R. Subra, rkgion de Sassandra, ,Côte d ' I v o i r e  (complexe 

- Juin: J. Nouchet, v i l l e  de Ouagadougou, Haute-Volta (complexe 
C.p.fatigans e t  r é s i s t ance  aux i n s e c t i c i d e s )  , 
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- J u i l l e t  : J. Mouchet, v i l l e  d'Abidjan, Côte d ' I v o i r e  ( -*._II Ae.ae- 
comglexe .C.~A2aA2gs e t  r é s i s t ance  aux insec- 

t i c i d e s ) .  ' 

- Août : 
plexe C.C.~~~~~t&~~t-s. e t  u r n b  --_w.-."* i a e  ) . 

- Septembre: C.S. Ouédraogo, région de Bandiagara, Mali (vecteurs  
p o t e n t i e l s  de fièvr 'e jaune - enquête conjointe avec 
l a  Section Onchocercose). 

(vecteurs  p o t e n t i e l s  de f i è v r e  jaune - enquête con- 
j o i n t e  avec la Section Onchocercose). 

R. Subra, v a l l é e  du Sourou, Haute-Volta (Je.aegypti e t  
foyer rurd de f i l a r i o s e  de Bczncroft). 

A. Dyemkouma, région de Sassmdra, Côte d ' I v o i r e (  com- 

- Octobre : M. Eyraud, région de La V o l t a  Rouge, Haute-Volta 

- Octobre : 

- Octobre : G. Pichon, rézions de Po, Lko, Ouagadougou, Sabou, 
Dédougou, Noma,  Orodara e t  Bondoukuy, Haute-Volta 
( se .  aegyp t i ) .  

A. Chal l ie r ,  rés ion  de Banako, M a l i  (campagne an t i -  
g los s ines ) .  

- Novembre: G. Pichon, régions de Bamako, Bougouni, Sikasso, 
Koutiala e t  Ségou, M a l i  (Ae.aegypti) * 

- Décembre: G. Pichon, régions de Niono, Ségou e t  Markala, Mali 
(Ae .sea) o 

- Dgcembre: R, Subra, régions de Djibo, Haute-Volta e t  de Douent- 
za e t  Hombori,  Mali (Ae.aegypti e t ,  secondairement, - 

- Wnvembre: 

W. banc ro f t i )  . . -- 

.- 


